semaine 02, 2009

Cameroun
Défense de la production indigène 

Bernard Njonga, ingénieur agronome au Cameroun dont nous avions parlé dans nos colonnes (31 octobre et 19 décembre 2008),revient sur la lutte contre la corruption qui gangrène l'économie agricole du pays et sur le résultat des manifestations organisées par l'ACDIC qu'il préside.
Trois fois plus de poussins, c'est trois fois plus de maïs pour les nourrir. Malheureusement, la production du maïs qui entre à 65% dans l'alimentation des poules n'a pas suivi cet accroissement.
Pire, en l'espace d'un an, le prix du kilo de maïs sur le marché est passé de 70 à 195 francs CFA le kilo (N.d.l.r.: 1 franc suisse équivalant à 400 francs CFA) et encore, faudrait-il en trouver.
Faits de corruption

Face à cette crise du maïs, nous avons entrepris une étude qui a mis en exergue non seulement un déficit prévisible de 120 000 tonnes pour l'année prochaine, mais aussi des faits de corruption et de détournement très graves au niveau du Ministère de l'agriculture.
Tels ces 62% d'organisations paysannes fictives utilisées par des fonctionnaires pour détourner une bonne partie des 2 milliards de francs CFA de subvention du programme maïs; ou encore ces 60 tracteurs indiens destinés à un test d'adaptabilité qui se retrouvent pour la plupart chez des ministres.
Nous appuyant sur cette étude qui a permis la production d'un livre blanc et d'un documentaire audiovisuel, nous avions planifié une campagne de plaidoyer et lobbying pour tirer la sonnette d'alarme sur la crise du maïs et dénoncer les faits de détournements et de corruption qui ont cours au Ministère de l'agriculture. Le lancement de notre campagne prévoyait une semaine d'actions dont les temps forts étaient une conférence de presse le 3 décembre 2008, un dîner parlementaire le 9 décembre 2008, une manifestation devant le Ministère de l'agriculture pour le 10 décembre 2008.
(N.d.l.r.: l'Association citoyenne de défense des intérêts collectifs - ACDIC - se verra refuser ces trois demandes. Les membres manifesteront tout de même et Bernard Njonga ainsi qu'une partie de ses camarades seront arrêtés puis libérés, notamment grâce à la pression internationale.)
5,4 millions d'euros pour le maïs indigène

Suite à ces manifestations, rien ne sera plus comme avant au Ministère de l'agriculture et du développement rural. (...) Plus concrètement et par rapport à notre campagne, le Comité national anticorruption s'est saisi de l'affaire des détournements et de corruption que nous avons soulevée. (...) Une commission dont l'ACDIC fait partie a été créée pour établir les faits de corruption et détournement dans la gestion du programme maïs du MINADER (Ministère de l'agriculture et du développement rural). Un délai de 30 jours a été accordé à celle-ci pour déposer son rapport. (...)
S'agissant de la crise du maïs, nous avons été instruits de faire des propositions précises qui devront être portées à la haute attention du chef de l'Etat. Vu l'imminence de la prochaine campagne agricole (février 2009), nous avons proposé une mesure d'urgence qui consisterait à libérer 3,5 milliards de francs CFA (5,4 millions d'euros) pour soutenir les producteurs de maïs lors de la prochaine campagne.
Pour le long terme, nous avons proposé que des études de faisabilité soient engagées pour l'installation des CUMIA (Centre d'utilisation du matériel et intrants agricoles) dans les bassins de production du maïs au Cameroun.
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